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M OVIS par la grace de Dieu, 
7 HAN Roy de France & de Nauar- 
A 1e, À tous prefens & à venir, 
Salut. Comme il n'y a rien qui viole 

lus facrilegement la loy de Dieu que 
A rage effrenee des duels, ny qui foit 
plus contraire à la conferuation & au- 
gmentation de noftre Eftat,en ce qu'il 
fe perd par cette fureur grand nom- 
bre denoftre Nobleffe qui eneft vne 
des principalescolomnes, Aufh Nous 
auons iufques icy recherché tous les 
moyens à Nous poflibles pour en 
arrefter le cours par la terreur des 
peines rigoureufes, & chaftimens 
exemplaires , impofez à ce crime 
par nos precedens Ediéts: Mais d’au- 
tant que la qualité defdites peines eft 
telle qu’aucuns de ceux qui ont l'hon- 

À 1 


SE cr ” 


liés dei 
neur d'approcher plus pres de noîftre 
perfonne, ont pris fouuent la liberté 
denousimportuner pour en moderer 
la rigueur en diuerfes occafions : Ce 
qui afaict que les coulpables quiont 
par cette faueur &confideration ob- 
tenu fur cæ nos Lettres d’abolition, 
{ont demeurez entierement impunis 
contrenoftre intention, & que d'ail- 
leurs par la conceflion de ces premie- 
res graces particulieres nous auons. e- 
ÎLE n'agueres d'autant plus obligez de 
deferer à l'inftante priere qui nous en 
a efté faicte de la part de noftre tres- 
chere &biesn amee fœur, la Royne de 
la grande Bretagne fur le point & en 
confideration de fon mariage, & des 
races , allegretfes & contentement 
public qu’en ont deu receuoir tous les 
peuples de nos Royaumes, d'accorder 
vneabolition generale de tous lefdits 
crimes pour le pañlé. Defirant reme- 


\ 


_ die & pouruoir denouueau à ce que 
telle fautes ne fecommettent cy aprés 
fur l'efperance d'impunité, & mefme 
preuenir & dre: age Ja licence & 


Pefect de toutes esprieres ou impor- 


tunitez quinous pourroient eftre fai- 


Ctes pour exempter les coulpables du 


_chaftiment qu'ilsauront merité, Nous 


fans reuoquer nos precedens Edits 
; A ("/ , 
pour l'aduenir, Auons aduifé &refolu 
d'eftablir & impofer no uuelles Le pi 
d'autant plus conuenables aux fins que 


nous nous propofons, qu'eftans moins 


que ce puifle eftre. 


risoureufes il fera moins loifible de 
nous requerir &importuner pour en 
defcharger les coulpables ; qui n'en 
pourront iamais eftre difpenlez pour 

uelque caufe & par quelque voye 


L 
À ces caufes de l’aduis de fa Roy- 


ne noftre tres-honoree Dame & me- 
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re,noftre tres-cher & bien amé frere 


le Duc d'Anjou , Princes de noftre 
fang, autres Princes Officiers de no- 
fre Couronne, & autres principaux 
de noftre Confeil, Nous auons en la 


faueur & confideration de noîftre 


tres-chere & bien amée fœur la Roy- 
ne dela grande Bretagne, remis,quit- 
te,pardonné & aboly:remettons, quit- 
tons,pardonnôs & aboliffons, les cas & 


crimes commis par cy deuant contre 
nofdits Ediéts des duels & rencontres: 


Remettons les coulpables en leur 
bonne fame & renommee & en léurs 
biens, mefmes ceux ou heritiers d'i- 
ceux contre lefquels feroientinterue- 
nus Arrefts de condamnation en nos 
Cours Souueraines par defauts & con- 
rumaces , & impofons fur ce filence 
perpetuel à nos Procureurs Gene- 


-raux, leurs Subftituts & tous autres, 


fans preiudice toutefois des dons par 


| 
| 
| 
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“ nousfaitsdes confifcations à nousac- 
. quifes, & à la charge que ceux qui 
. s'eftans battus auront tué, & {ont er - 
core à prefent viuans, feront tenus de 


prendre Lettres particulieres d'aboli- 


tion de Nous, les faire enreoiftrer en 


nos Parlerens, & de fatisfaire aux par- 
ties ciuilés s'il y efchet. Ordonnons 
que tous ceux qui tomberontà l'ad- 
uenir dans ce crime fojent appelans 
ouappelez,nonobftant qu elques Let- 


tres de grace ou pardons qu'ils pes 
ent obtenir de Nous par furprife ou 


autrement, demeureront dés lors pri- 
ue detoutesleurs charges s'ils en ont, 
aufquelles à l'inftant fera par nous 
pourueu, & pareillement defcheusde 
toutes penfions & autres graces qu'ils 


_ tiendront de nous fans efperance de les 
recouurer 1amais,& qu’en outre ils fe- 


ront punis {elon la rioueur de nos E- 


diéts precedens , ainft que les Iuges 


Q 
verront. que l'atrocité des crimes & 
circonftancesd'iceux le pourront me- 
riter : laiffant à la religion de nofdits 
lugc d'infliger plus grandes peines fe- 


7. pa 
lon qu'ilsiugeront en leurs confcien- 
_ces, fans neantmoins que la moderatio 


des peines cy aprés exprimees, Le puiffe. 
eftendre fur ceux-qui contreuenans à 
cet Edictauront tué, auquel cas nous 
entendons que la rigueur de nos pre- 
cedens Edidsait lieu. | 

| II. 

Et en cas que ceux qui nousauront 
contrains de les priuer de leurs char- 
ges s’en reffentent enuers ceux que 
nous en aurons pourueus, & les appel- 
lent ou excitent au combat, foit par 
eux mefmes ou par autruy , par ren- 
contre ou autrement, Nous voulons 
quetelles gens & ceux dont ils fe fer- 
uiront fojent degradez de Noblefle, 


declarez infames & punis de mort, fans 


pouuolr 


ca É hi à | 
“ pouuoir jamais eftre releuez defdires 


€ : peines par aucunes de nos Lettres auf: 


quelles nous defendons tres-expreflé- 
ment à nos Ofcictsd'auoir elgard fi 
 tanteft que par fürprileeou autrement 
ds vinflent à en obtenir. 
LEUR HT: | | 
. Voulons auffi que le tiers des biens 
des appellans& appelez demeure con- 
fifqué, moitiéaux Hofpitaux qui {e- 
ront.eftablis dans les Rrouinces pour 
les foldats eftropiez dont nous char 
geons nos Procuteurs Generaux, leurs 
Subftituts, & trous ceux qui auront 
charge de l’adminiftration defdits 
RU ofpitaux, de faire foigneufe recher- 


_  che&pourfuitte,à peine d'en refpon- 


dreen leur nom:en confideration de 
D uoy Nous ordonnons queleur atic. 
4 NE pour le temps & pm de vingt 
 anS,quandmefme ilsne feroientaucu- 
|  nepourfuitte qui la peur proroger ,& 


10 

l'autre moitié applicable à nous pour 
ehdifpoler,loit en faueur defdits Ho: 
{pitaux ou autrement , ainfi qué nous 
verronsbon:eftre; le quart de noftre- 
ditdemy tiers prealablemét pris pour 
les delateurs:Et au cas que lefditscoulz 
pables fuffent rrouuez dans noftre 
Royaume pendant lestroisans deleur 
bannifletnent , Nous voulons qu'un 

autre tiers de leur bien foit pareilles 
ment conffqué pour la fufdire con 
trauention & infraction de leur ban, 
applicable comme deffüs , moitié à 
fous, & l’autre moitié aufdits Hofpi: 
taux, le quart du premier demy tiers 
prealablementpris pour les delateurs, 
& qu'en outre à la diligence de nos 
Procureuts Generaux ou leurs Subfti- 
tuts fur laprémiere delation qui leur 
en fera faite où aduis à eux doné def- 
dites infractions de ban, les coulpa- 
bles foient mis & retenus prifonniers 
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LE ”: 
pt AU UBA |: 
riué qu’aucuns pour euiter La rigueux 
des peifies quenos Edicts impoent à 
. æels crirnes ,'ont recherché l'occafion 
de fe rencontrer pour couurir le def- 
 fein premedité qu'ils auoient de fe 
| battre, Nous voulons & ordonnons 
I > ceux quiauront eu querelle, dif= 
‘érens, ou pre énduë offenfe de part & 
d'autre, viennent à fe rencontrer, & fe 
|| battre feuls ou en pareil eftar & nom- 
M  brede part & d'autre, à piedou à che- 
ua}, lagreffeur foit{ubier aux mefmes. 
peines & rigueurs, tant de noftre pre- 
fene Edit que des precedans, encores 
| ue d’ailleurs il ne fut pas verifié que 
| | Pn deffein fut premedite : & où l'a- 
À greffon ne fe pourra prouuer Nous 
| entendons que lefdites deux parties 
Î foient également chaftices, fauf s'il ar. 
| | riuoit combat en d'autres rencontres 
1 de nombre inegal & fans precedente 
| aigreur à proteder contre les feuls à 


en 


_— L] d 
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… greffeurs & coulpables,& les punir par 


les voyes ordinaires. 
VE 


D'autant auffi qu'il s’efttrouuce d'au- 


tres nos fubiers qui ayäs pris querelles 
_ cnnoftredit Royaume,&s'eftans don- 


nez rendez-vous pour fe battre hors 
où für les frontieres d'icéluy, ontefti- 
mé par cemoyen pouuoireluderl'au- 
étorité de nos Edicts, Nous voulons 
que ceux quitomberont en tellesfaut- 
tes foient pourfuiuis at en leursbiens 
durant leur abfence, qu'en leurs per- 
fonnes apres leur retôur, tout ainfi & 
enla mefme forte que ceux quicon- 
treuiendront à ce noftre prefent Edit 


 fansfortir denoftre Royaume, les i- 


geans mefme plus puniffables en ce 


_ que le temps qu'ils prennent;leur don- 

 nâtlieu de cognoiltre leur faute, fur. 

… prife& lespremiers mouuemas qu'on 
_ &dans la chaleur d'vne offenfe frat- 


B iy 
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nd à 
chement receué ne les peut excufer, 
| VI. L 

Et quoy que nous eftimions que la 
publication de ceftuy noftre prefent 
Edit que nous voulons à l'aduenir 
eftreinuiolable ,empefchera rous nos 
fubiets de tomber.és fautes, contre 
lefquellesileft fai ; fitoutesfoisilar- 
tuoit qu'ils fuffent fi: miferables que 
dene s’en abftenir pas,&-.quenon con- 
tens de commettre tels crimes fienor- 
mes deuant Dieu &les hommes, ils y 
attiraflent & engageaflent encores 
* d'autres perfonnes, dont ils fe ferui- 
roient pour feconds ;-tiers, ou-autre 
plus grand nombre , ce qui ne peut 
eftre fait par aucuns, que pour cher- 
cher lafchement dans l’adreffe ou le 
coutage.& fecoursd'vntiers , la feure- 
té de leurs perfohnes.qu'ils veulent ex- 
_pofer par-vanité contre leur deuoir, 
foubs cefte feule confiance. Nousvou 


se 


Le un CC ; 


lois que ceux qui Le rendrôht coulpa- 
bles à l'aduenir d'vnetelle & ft crimi2 
* nellelafcheré, foiéntirremifliblement 
punis de mort, fuiuant la rigueur de 


ños premiers Ediéts, & des à prefent 
declarons les appellans & appellez qui 


_ fe feruiront defdits feconds; tiers, où 


autres, innobles, eux & letir pofterité 
decheus de toute nobleile, & incapa: 
bles de toutes charges pour iamais, 


| fans que nous ny nos fucceffeurs les 
puiffent reftablir & leur ofter la note 


d'infarmie que iuftementils auronten: 


_ courue, tant par l'infraétion de nos 
_ Edi&s, que par leur lafcheté: Nonob- 
| ftincroutes lettres de grace & de re- 


miflion qu'ils pui ffent obtenir de nous 


au contraire, pat furprife ou autremét: 
lefdits feconds ou tiers, néantmoins 
demeurans feuleiment fujets aux mef- 
É mes peines des appellez, finon qu'eux 
. mefmeseuffent fait l'appel, auquel cas 


« . * à 
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. ilsferont punis des peines portees par 


ce prefent Ediét contre les appellans. 
1. FE | 
Nous voulons en outre &ordon- 
nons que ceux qui poffedent des biens 
à vie lesiene fans aucun droict de 
proprieté, foient pbur l'infraétion du 
prelent Ediét, outre les peines de ban 
portees cy deflus , au moins priuez 
pour cinq ans des deux tiers de leur 
reuenu, applicable moitie aufdits Ho- 
fpitaux & moitié aux autres œuures 
pies,felon noftredifpofition,fans pre- 
iudice de plus grandes peines fi les cas 
le meritent. IX. | 
Que tous les enfans de famille-qui 
{eront conuaincus de telles fautes ou- 
tre les peines de priuation de toutes 
lescharges,penfions &incapacité d'en 
tenir à l’aduenir, au lieu de troisans de 


 banniffement portez cy deffus, foient 


LS Pi 
 : Etafn que noftre prefent Edi& 
. foit plus inuiolablement obferué, 
“ Nous voulons que la mort foit irre- 
 mifiblementinfigée à rous ceux qui 
“pour la feconde Bis viendront à le 


a 


* qualité & condition qu'ils puiflent 
_ eftre, | 
eat R dinar dirt : 
_ Or bien que les crimes fufdicts 
foient deteftables en toutes fortes de 
perfonnes > Y CN ayans neantmoins 
_aufquels par diuerfes confiderations 
ils font plus horribles, & requierent 


Fe plus grande peine que lesautres,com- 
… me ésperlonnes qui les commettent 
LA _enucrs ceux qui les ont nourris & efle- 


at 


v 


 fontleurs Seigneurs de fief, qui ont 


* 
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+ violer, comme appellans, de quelque 


u par confequent vne particuliere, & 


fr ‘ = \ : 
… uez, qui ont efté leurs Tuceurs, qui 


…. cftéleurs Chefs, & leur ont comman- 


dé, & fpecialement quand leurs que- 


+ 


relles naiflent pour des fubjects de 
commandement, chaftiment ou au- 
tre action pañlee durant qu'ils auront 
efté foubs leur charge, Nous voulons 
& ordonnons que les coulpables def- 
di&scrimes{oient fans diminutio des 
pre , cy deflus punis en outre en 
eurs perfonnes fuiuant la rigueur de 
nos Ordonnances & precedës Edits. 
R di RTE UN 
Et s’il arriue qu'il y ait eu appel 
duclou combat, Nous voulons que 
la cognoiflance & jugement en ap- 
paitienne ànos Cours de Parlement, 
pour ce quiferaarriué és Villes oùel- 
les font{ceantes, aux enuiros d'icelles,. 


… oubienplusloingentre perfonnes de 
_ selle qualité & importance qu'ils iu- 


ent y deuoir interpofer leur autho- 
rité , & hors ces cas à nos luges ordi- 
naires à la charge de l'appel : Auec 
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 defenfes änoftre grand Preuoft, fes 

 Licutenans & tous autres nos Pre- 

- uofts, Lieutenans derobbe courte, & 

. autres [uges extraordinaires d'en co- 

i onoiftre, quelque artributionou ad- 
À 

‘ 

F: 


Par 


» -dreffe qui leur en peut eftre faiéte, 
_ declarantdelaprefent telles procedu- 
res nulles & de nul effect. 
DL Ke 6 RE 
| Orparce quece n'eft rien defaire 
des Loix fi on ne les fait religieule. 


|. pourrendreles peinesfpecifices parle 
prefent Ediét plus certaines & ineui- 
tables, & oftertoute efperance de ora- 
… ce & de faueur, Nous declarons de- 
… uant Dieu &les hômes à la defchar- 
… ge de noftre confcience , que nous 
… auons folennellement promis qu’en- 
…  coresque pourautres confiderations, 
M ou parimportunité, nousnous peuf- 
… fionscy-deuäreftrerelachez en quel, 


tte De bts Bon Éd 
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ment , & inuiolablement obferuer, ! 


ques occafions particulieres, de re- 
mettreles peines de nos Ediétsiprece- 
dens, Nous n’accorderons iamais 
{ciemment aucunes lettres pour re- 
mettre celles du prefent Ediét, que 
nous auons faict iurer en nos mains 
aux Secretaires de nos Comman- 
demens de n’en figner aucunes, & 
a noftretref-cher & feal Chance- : 
lier de n’en point feeller , quelque 
exprefle inionction ou commande- 
ment qu'ils en puiflent reçeuoir de 
noftre part: ains refufer abfolument 
tousceux qui pourfuiuront tellesgra- 
ces , nonobftant qu'ils expofent les 
faits comme douteux, & les degui- 
{ent pour les faire paroiftre rencontre 
‘inopinée, Que nous tiendrons nos 
Confcillers pour preuaricateurs fi ia- 
mais ils confentent au contraire, & 
mahquent a nous aduertir en gens de 
bien de ce à quoy nous nous obli- 


td de A4 » 
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4 geons par le prefent Edit: Quenous 
… auonsdefendu & defendonsà toutes 
… perfonnesde quelque qualité & con- 
… dition qu'elles foyent, de nousfaire 
aucune priere au contraire ,en decla- 
rant infracteurs de nos Loix , enne- 
_  misdenoftre reputation , & indignes 
.  denoftrebonne grace, tous ceux qui 
! mediarémentou immediatemét l'o- 
… feroiét entreprendre. Et pourempef 
cher quelescoulpables ne reçoiuent 
. aucune faueur ouaffiftance , nous de- 
fendons à toutes perfonnes de quel- 
que condition qu'elles puiflenteftre, 
de donnerretraiéte aux contreuenans 
à ce prefent Edit , à peine d'eftre 
…  bannis pour vnan de noftre Court: 
.  Etpartantfi aucunes Lettrescontrai- 
res fetrouuoient cy apres expediées , 
_ pour quelque caufe & foubs quelque 
. pretexte que ce foit , nous voulons 
qu’elles foyentnulles & denuleffect, 


comme données par furprife, contre 
noftre intention & noftre foy: Faifans 
tres-exprefles defenfes à tousnos lu- 
ges & Offciersaufquels ellesferoient 
“addreffées , d’ÿ auoir aucun efgard, 
für les mefmes peines que deffus. 
ee XL 
‘* Et d'autant que quelques vns fe 
voyans appellez {e pourroient enga- 
ger au combat, non par feule fureur 
& pafhon brutale , comme il arriue 
fouuent , mais par la crainte d’eftre 
: foubçonnez de manquer de valeur 
& de courage s'ils refuloiét d'y aller: 
pour leuer cefte vaine apprehenfion, 
& en outrerecompenier le merite & 
| fagefledeceux quiconduitsparlarai- 
nc: fon , par l'amour & crainte de Dieu, 
| ou par va defir religieux d’obeyr à 
nos Loix, refuferontle dueleftans ap- 
pellez, &{e referueront à employer 
leurcourageaux occafions legitimes 


7 — . 


| quile peuuent requerir, pour lebien (1 
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» de noftre feruice, & l’aduantage de 
… noftre Eftat, Nous declarons que 
…. nous reputons & reputerons tou-. 
«_ fiours tels refus pour marques & 
« tefmoionage d'vne valeur bien con- 
 duidte, den d’eftre employée par 
nous aux charges militaires , & plus. 
à honorables & importantes: Comme 
nous promettons & iurons deuant 
_ Dicu de les en gratifier tres-volon- 
| tiers , quand les occafions s'en offri. 
ront. | 
-  Ecafin que ceux qui font ofenifez 
… oucroyent l'eftre,nefelaiffent tranf 
- porteralafureur dece crime ; {oubs 


_ & aux Gouuerneurs & Lieutenäs G Ce 
- neraux de nos Prouinces, Capitaines 
& Gouuerneurs particuliers de nos 
Villes & Chafteaux, que dans l’eften- 
dué deleurs charges, fur les aduisqu’ils 
auront des differens furuenus entre 
ceux qui y font profeflion des armes, 
ou fur les plaintes qui leurs feront fai- 
tes par lesoffenfez, ilksmandent&fa- . 
_ çent veniraufhtoft deuanteux les of- 
fenfans, pour auec l'aduis de deux ou 
trois Gentils-hommes voifins, fages 
& bien fenfez , ordonner vne fatis- 
faétion fi honorable à l'offenfé que 
il ayt fubject d'en demeurer con- 
tant : eftant neccflaire pour empel- 
. cherl'infolence de ceux quioffenfent 
trop lewerement, de les chaftier par 
des reparatiôsauflirigoureufesà ceux 
quiles font,qu’honorables à ceux qui 
desreçoiuent. Er au cas que l'vn ou 
fautrene veuille deferer à ce quipar 
CUx 


» dictsGouuerneurs, Lieutenans Gene 
raux & Officiers fufdits, réuoyez par 
deuant nos tres-chers & bien amez 
Coufins , les Conneftable & Mare" 
chaux de France, eftant prés noftre 
erfonne , ou aux Prouinces dans lef. 
quelles tels cas pourroient eftre arri- 
uez, Aufquels nous donnons denou- 
ueau toute authorité de decider & iu- 
ser abfolument tousdifferends de ce- 
fte nature fur le point d'honneur , & 
reparation d’offen{e, foit qu'ils foient 
artiuez dans noftre Cour,ou en quel- 
“ que autreendroiét denoftre Royau- 
‘: me que ce puifle eftre. Entendons 
‘toutesfois que pour les differents arri- 
 uezcnnoftredite Court, & fuite, nof- 
» … diéts Coufinsles Conneftable & Ma- 
e  refchaux de France qui s'y trouuer- 
À. ‘1 tont en prennent les premiers co- 


"4 eux aura efté arrefté,ils feront parnof- 


.  gnoiflance, & pouruoyent felon or- 
— — D | 


y 
HO A 


dre fufdi& à tout ce qui fera befoin, 
fans ñeantmoins que les offenfez , ou 
pretendans l'eftre , lefquels pour les 
reparations defdictes offenfes , foit à 
“Thonneur , biens, ouautreintereft ,en 
voudront faire leur plaincte & pour- 
füitte par deuër nosluges ordinaires, 
en puiffenteftre empefchez ; ny ap- 
pellez pour ceäla requefte desoffen.. 
 fansdeuantnofdiéts Coufins les M2- 
refchaux de France , Lieutenans ou 
Gouuerneurs de nos Prouinces, de- 
want lefquels ils feront feulementte. :| 
fus de refpondre aux plaintes que | 
l'on voudroit faire d'eux, {ans preiu- 
 dice deleursactions iuridiques. 
X VI. | 
… Etau cas que lefdiétes parties of. 
- fenfantes refufent de fubir le iuge- 
_ ment defdits Gouuerneurs de nos 
Prouinces & Villes, ouenleurabfen- 
<edeleurs Lieutenans, Et que fur ce 


elles ne fe 


DNA 


pouruoyent pas fur leren- 


. uoy pardeuant nos Coufins les Con: | 
. neftable, & Marefchaux de France: 
Nous enioionons aufdicts Gouuer. | 
L: neurs & Lieutenans deles faire pour | 
L fuiure,& apprehëder parles Preuofts | 


denofdiéts Coufins , les Marefchaux  ! 


È 
, de France, &lescontraindre partou- | 
tes voyes de fubir le iugement qu'ils  ! 
auront donné, voire mefme lesmets | 
. tre& retenir en prifon ,iufques à ce | | 
_ qu'ellesy ayent fatisfaiét,&lescone  : 
demner à l'amende, & autres peines | 


qu'ils iugeront raifonnables pour la 
réparation de la defobeiffance & du | 
_ retardement. | 


dE XVII. À 
Etpourleur donner moyen deter: Ù 
miner facilement tous differends de 1 

… _ceflenature, & defaire reparertouté  :. 
… Hiure, Nousnousobligeons d'accors | ! 
 Aerfurleursaduis, toutée quenoftre | 
ï. 104 : .. , } }, 


cofciéce nous pourra permettre pour 
la fatisfaétion des offen{ez: Voulans 
que tout ce qu'ils prononceront tou. 
chant le point d'honneur & repara- 
tion d'ofenfe , {oit fi religieufement 
executé de toutes parts, que fi quel- 
qu'vne des parties vient à y man- 
quer , outre les peines de prifon & au 
tres qu'ils leur pourront impofer, ils 
foyent defcheus des priuileges de No- 
bleffe, Enioignans pour cereffeét à 
nos Efleus, Officiers & Affeeurs des 
T'ailles,de les comprendre au roelle 
d'icelles, & les taxer {elon leurs facul. 
tez {ans vfer d'aucune conniuence 
ny retardement, f1 toft qu’ils auront 
veules lugemens rendus par nofdiéts 
Coufins les Conneftables & Ma- 
refchaux de France , & autres de 
_nos Gouuerneurs & Officiers cy def. 
fus mentionnez : Sur peine aufdiéts 
Efleus & autres Officiers de nofdites 


D } 


Tailles de priuation de leurs charges, 
_ & d'en refpondre en jeur propre & 
| priué nom , le tout comme diét eff, 
1. fans preiudice des actions ciuiles que 
les vns & les autres pourront auoir à 
incenter ou pourluiure deuant les Iu- 
ges ordinaires , par l’ordre & les for- 
_, mes iuridiques. Lefquellesneätmoins 
nous exhortons nofdicts Coufins & 
| autres qui feront employezau iuge- 
ment des querelles & offenfes, de 
compofer & accorder amiablement 
autant qu'ilfe pourra faire, pour ofter 
toute occafio au renouuellement des 
_aigreurs & animofitez qui produi- 
_ fentcesaccidensfuneftes. 
La -XVIIL 
_ Et d'autant que par la negligence 
»  denos Ofhciersfufdics, lefquelsnous 
voulons vaquer affiduément à ter. 
_ … minerlesquerelles quinaiftront entre 
… noftre Noblefle & autres gens faifans 
fe. D ii 


ÿ PNR RUE UE RE 
profeflion desarmes, ou par la con 
niuence dontils pourroient vfer pour 
fauorifer l'yne des parties, ilpourroit 
arriuer que noftre intention n'’auroit 
pas l'effe& que nousdefirons, veu que 

_ l'execution d'icelle depend de leur 
foin & de leur vigilance , Nousenioi- 
gnons & tres-expreflementcommiä. . 
dons tant à tousnofdi£ts Coufins les 
Conneftable & Marefchaux de Fran 
ce ; que Gouuerneurs & Licutenans 

generaux defdites Prouinces, detenir | 
la main exaétement & diligemment 
à l’obferuatié denoftre prelent Edit, 
fans permettre Que par faueur, con- 
hiuence & autre voye, il y foit con: 

_treuenu en aucune forte & maniere, 

Sr DoNNONSs EN MANDE- 
MENT à nos amez &feaux Confeil. 
_derslesgenstenans nos Cours de Par- 
‘ lemens, Baillifs, Senefchaux &autres 
nos lufticiers & Officiers qu'il appar- 


Minna lise 


Lomme. di 6 nt — ii di 
nn fe … CS mes em rs ie mn ie, à ON dd 


+ fiend ra,quelecontenuences prefen= 
+ tes, ilsfacent lire, publier & enregi- 
 flrer, garder & obferuer , gardent 
- & obferuent inuiolablement, & fans 
 Fenfraindre: Car tel eft noftre 
plaifir. Et afin que cefoit chofe fer- 
me & ftable à toufiours , nous a- 
ons figné cés prefentes de noîftre 


tre & appoler noftre feel , faûf en 
autre chofenoftre droit, & l'autruy 
entoutes. DONNE à Parisau mois 
+ de Feurier, l'ande grace mil fix cens 
vinot fix. Et de noftre regne le feizief- 
me, Signé, Lo vrs. Et plusbas, Par 
le Roy, DELOMENIE. Età cofté, 
VisA. Etfeellé du grand feau de cire 
verte , fur lacs defoye rouge & verte. 
Et plus bas eft e{crit: 


Ù Leuës, publiées eg" regiftrées, OHy €9* 
cé requérant le Procureur general du 


propre main , & à icelles fait mec. 


: Roy, pour eftre executées, gardées 7 ob2 
fernées [elon leur forme eo teneur | er 
coppies collationnées d’icelles enuoyées 
aux Bailliages & Senefchaufées de ce 
reJjort ; pour y effre pareillement leuës, 
publiées regifirées ex execurées à la dil.- 
gence des Subflituts dudiét Procureur ge- 
neral,au{quels enioin d'ytenirlaman, 
€ d'en certifier la Cour auoir ce faicfan 

 mo%. À Paris en Parlement le Vingt- 
quatriefme Mars mil fix cens Vingt fix, 


SRE D PM TILLET. 9 
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